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et oùt lon expédiait vers l'est des trains erticrs
(le marchandises. J'ai déjà dlit, ait cours de
tues remarques,, qu'une usine expédiait quatre-
v-ingt trains. de trente wagons chacun, remplis
(le marchandises à dlestination dles Provinces
maritimes. Si la consommation était doublée
dlans ces provinces, on y expédierait lion pas
2.500l wagýons de marchandises, mais deux fois
plus, et l'embauchage doublerait non seulement
dans l'Ontario, mais aussi dan8 les Provinces
mnaritimes. Tel est l'objectif que nous devons
nous ass~igner. Voilà un programme qui serait
avantageux non seuloment pour les Prov'inces
Mnaritimes, mais pour tout le Canada, car en
effet leur expansion, tout comme celle de
l'Ouest, serait, pour nous unt gage (le prospérité.

Les Provinces maritimes ont d'abondantes
ressources. J'ai parlé du gypse. J'ai sur mon
pupitre unt échantillon d'ardoise d'Hillsborough.
Cette ardoise est de qualité supérieure.
Pourquoi l'Ontario et le Québec ne l'utili-
sent-Îlý pas, aut lieu d'importer par wagons
entiers dlardoise de l'Indiana et d'autýres
endroits (les Etats-Unis? Aménageons le
i ranspoi't par' eau. Veillons à ce qu'il soit
peu coûteux. Expédions cette ardoise d'Hills-
boroughi vers îe Canada central par le canal
(le Chignectou. Il y aura ainsi beaucoup
<laicti\-ité commerciale lit-bas.

Les schîistes b)itumineux constituent une autre
ressource*(. Il en existe là-bas je ne sais comn-
bien de, millions de tonnes. J'ai fait, unei(
crnquête approfondie à propos (le ces schistes.

Aucours (les deux out truois dernmières années,
le pay'- a dépen,;é $60,000 pour la mise en
Valeur des gisements de schistes bitutmineux
(les eh> iii-ons d'Hi 1lsborough. J'ai vut, à cet,
cndroit. le long de la voie ferrée, plusieurs
entait» s (le sacs remplis le ces roches. Ils

«étaient dlepu is deux ou t rois, ans. J'en a i
l'etiré tin échantillon; ce n'était pas un vol
'ar ll>roinef qui la accompagnait m'avait dit,

le j(, pouvais en prendre. Ce'. gisements
-ont pré'cieux. M ais pouitrquita ne I es expjl oit e-
1-on pas.? Si l'on donnait aux Prov inces
o tri iin a in iaadrf chance d'exp lait et' leurs

eoni'e.elles tprogr'essera(ient toaut aussilapidi tentf pue le i> 'tc du1 Canada. Mai'. db 1s
-ont loin et on les oublie. C''es.t pour'qoi j e

ucfocel les faire( mieux connaître afin
que le, ztii i es pr ovnes sacen at qii'elle,;s ont tiun
uix t ileix pay s. Aut li'en dle n'a(voir ' .î tac
popudl>n (uFlun mnillion, elles, dcx raient compter
deuix oil trii, iiaillm(n' ll'ti ta et u êe 

Je ni, -ut'. rndul> en',uitf à la t'it'loc'alité
de oSîl:> it J'ai rencotîtré titi hoamme très.

~tmli qui (If'ue ]l tî'épai';tian (1ii
ni'-.îi li oiibheý 1> (1>1 (oIn ce priuir

mio;ts j,t '<o'. (Iue des laecs t da. e it famille
i ireo> ijais ],' ii. n 1943, St>> thui a

tNé iý,ax Et <t- (IftN>iel \ge t
[MN. M\av'N'iuol.1

27 millions de livrîes de poissait. Pour chatque
liv re, cepenatnt, il a dû payer en fiais de
tr'ansport un tarif de moitié trop élex'é. S'il
était piossible d'effectuer le transport par
bateau. en passant par le c'antal de Chignectou,
les pêcheurs obtiendraient unt meilleuri prix
pour leurs prises. La tt regorge dec, poisson,,
mais les pêceutrs otît a surmonter maint-
câbitacles. On dev'rait leur fournit' la(casioti
(le développer lentr indutst lie. C'ommecnt le
pourraient-ils, (»>,pendant. en fat'> (le totîtes
ces difficultés?

Telle est laiti ituaion paritou t da;ns les Pr'o-
vinc'es maritimies. Les ressoumrces en hais,
poaissan, minéraux îet protduits aîgricoles sont
abondantes, Un mat ail sujiet (le l'Ile dît
l'riiaî'e-Ed out ard. J'y ai examiné les choses
dle très ptrès et touit ce tîe J'a tlit àa propos dii
Nouvueauî-Br'unswick et (le Iti Notiîellt'-Ecosse'
s'appliqute également à c'ette proxince. Il v a,
dlans le part de Char'lottetown, un endroit
idéal pour 1'aniénagemient ditn élévateur.
l'liîsî,eiîrsA élexvettrs de p>ores aivec (titi j'ai causé
mi'ont dlit gît laitproducetion anutelle ('st d'en-
iran 70.000 ltes. C>' n'est triea p>our une

îl e (le pahr'ille ét endutie. Cepiendant, pour'
nloutrrir t'es toi's c t d atr es' a nimaux, il fauti
impao'teri de l'Otuest,. grti>'e. j e suîppose, ait taî'if
sýilbx'enî lonn(é, une dizaine' de moillionis de
b oiss.eauix de' cér'éalres. Donmnons. à ctsgens une
tiattille qui fer> la navette entre Chaîlttteîown

SC hu rchltIl et i ernietion'.-l elr d1'imiipoartel' non
p lus dix millions mais trten te mtillions dle b ois-
-eauIx de céréales de l'Ouest. Ce' sera uit
imoyen de favior'iser' le t'ontmner'ce iii terpro-
inmeial , ( le î'éiiire le d(éficit dît cheintîîî de fer

(le la bitie dl'Htudsoan et d'aider lat population
de File. Si tetLte dernière a rétt-Â à engr'aisser
70,000 parcs F'an dernier', rien ne l'eîij>ê(-i'o
d'en élee ciuin muil lion anutellemient d 'ici qtuel-
tues années.

Le très liton. M. GIARDINER: C'est ce que
.1>' î'ýc'aie dlepuis x'ingt tins. taiis pers'onne

cor nii i atappuyée.

M. Maî'-NICOI)L: Je suis votre hommîie. Je
cn.sta'tc tjti nous nous enixtcin<lais sur bient

dles. gîlwt> ss.

'M. KRN 0W LES: Voit' éti, itus dîtîx
u tia listes.

M. McI'L Pas (lit itout. Je ntai
..l'olim<ut r.it, îî 1 <lit -imaliste et le ii'.t l'Iie
non lhis. YaiPI >1iera i t oitt progratm me t endatit

i.,1 assuiirer le itrtanspot) r s los' Provii nces mai-
i <i>sxh liii 'i'lia(11u-ill tIe i ingt à t rîlte muilliotns
bif ltti,'ai dle cééales. parî année rt. îhîî fauit

luil(é ie, àrédu>>itre le léfi if tdîe n os ch'lins de
r. N i t~coulrîbitcran x éitaibîr iti ct de' la

-aile à I> --a i' t patys. att liuu de naît' ('(tn-
1' ite r do> - dîie'<e lii'geni a îuos can(iîo ' en.
.ti'.t it uo nou lu Îisn- ns r ce mnoitir n.


